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  ÉDITIONS SARBACANE 
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[image: ][image: ] La saison du poisson tonnerre



[image: ] Kaki vit dans une petite pension de famille qui s'appelle Hôtel Étrange.


 C'eﬆ   un chalet qui se trouve dans un pays imaginaire, entouré de montagnes.



 C'eﬆ   un petit coin paisible, qui vit au rythme des saisons.
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 Tout y eﬆ   étrange, imprévisible, extraordinaire.


 Cinq amis inséparables habitent l'hôtel étrange.

 Cinq personnages aussi différents qu'attachants…

 Allons voir ça de plus près…
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 C'est la   mascotte de l'hôtel, un petit être velu doté



 d'une folle énergie. C'est le roi des   râleurs, l'empereur des   gaffeurs,



 curieux   et   fantasque,   spontané   et tellement   drôle   !


 Il est aussi très gourmand.


 C'est la   cheffe de l'équipe.



  Débrouillarde et bienveillante, 


 elle est le ciment étincelant de l'hôtel

 et une excellente pâtissière.

 Tout s'organise autour de son

 savoir-faire, entre patience et force


  de caractère !



 Timide   et   solitaire, c'est



 le   champion du bricolage   :


 il sait construire une maison,

 un bateau, une montgolfière…

 Son heureux caractère fait de lui

 un compagnon très apprécié.


  C'est qui 
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 C'est le   fantôme de l'hôtel, son


 plus énigmatique habitant. Il tient lieu


 à la fois de   majordome   et de   fantôme



 de ménage. C'est la mémoire des


 lieux et l'indispensable partenaire


  de Marietta. 



 Philosophe loufoque   et veilleur


 de nuit, il se passionne pour la lecture.


 C'est une   encyclopédie vivante   qui


 a toujours réponse à tout.

 Il adore les chapeaux.

 Il est grand temps

 pour toi de pousser la porte


  qui fait quoi 


 ?

 (et de tourner la page)…




 À nos fils adorés.
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  Cache-cache Kaki 


 –

 Kaki ? Kaaaki ?!

 Celle qui appelle, c'est Marietta. Une petite fille

 haute comme trois pommes, douée d'une gigantesque

 volonté. Une passoire sur la tête et un gros gant de

 cuisine enfilé à chaque main, elle déboule d'un pas

 décidé dans le hall de l'

 .

 –


  Kaki ?


 Derrière le comptoir de la réception, elle aperçoit

 Snarf, occupé à ôter la poussière autour des toiles

 d'araignée à l'aide d'un plumeau. Sa vieille redingote
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[image: ] flotte dans son sillage : c'est normal puisque Snarf est


  un fantôme. 


 Aujourd'hui, à l'hôtel étrange, c'est la saison du

 grand ménage, et tout le monde participe.

 Enfin, presque tout le monde.

 –

 Snarf, tu n'as pas vu Kaki ?

 Le fantôme vert fluorescent se met à luire un peu

 plus fort. Fouit-fouit, fait son plumeau en effleurant


  le comptoir. 


 –

 Non, pas vu. As-tu remarqué que tu as une pas-

soire sur la tête ?

 Marietta lève les yeux et tapote la passoire avec une


 cuillère en bois.   Tong-tong-tong !   Le bruit de ferraille



  amuse Snarf. 


 –

 Oh, ça ? Je me prépare à aller au grenier nour-

rir les buvoglobines. Elles sont arrivées cette nuit.


  Toute une colonie. 


 –

 Ah, je comprends mieux. Eh bien, bonne chance.

 Et ne laisse pas traîner tes doigts.

 –

 Ne t'inquiète pas, je suis la reine de la prudence !
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[image: ] Snarf agite ses longues oreilles et reprend son travail

 tandis que Marietta s'éloigne en criant :

 –

 Kaki ? Kakiiii ?



[image: ] Le jour se lève. Dehors, une brume humide s'étire

 sur les flancs de la montagne, sur les prés, et au plus

 profond des bois qui entourent l'hôtel. Le soleil, en-

core timide, lance ses premiers rayons par-dessus les

  cimes. 

 Adossé à la pente herbeuse, l'hôtel étrange res-

semble à un gros coucou suisse, tout en bois, avec

 son toît pentu et ses volets peints en vert. De la fumée

 s'échappe par la cheminée du poêle de la cuisine.

 À l'intérieur, il règne une douce chaleur et une

 agréable odeur de biscuits en train de cuire.

 Dans la bibliothèque, Marietta trouve Monsieur Lé-

clair, perché sur une échelle, en train de vider les éta-

gères. C'est un savant, mais aussi le veilleur de nuit de

 l'hôtel. Il a une drôle d'allure, avec son museau poin-

tu, sa longue écharpe et son chapeau rouge rapporté


  d'un pays lointain. 


 Sur le tapis et entre les fauteuils, les livres s'empilent

 si haut qu'ils forment un labyrinthe. Il faut dire que

 les livres, Monsieur Léclair, c'est son dada.

 –


  Bonjour, Marietta !
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 Bonjour, je me demandais si vous…

 Sans le faire exprès, elle bouscule alors une pile de


 livres qui tangue, vacille, et qui…   ouf, ne tombe pas.


 –

 Eh, attention où tu mets les pieds ! J'applique une


 nouvelle devise :   le rangement, c'est maintenant.


 –

 Et comment ça se passe ?

 –

 Ma foi… j'essaie de mettre de l'ordre dans la biblio-

thèque, mais dès que je tombe sur un livre intéressant,

 paf, je me mets à le feuilleter. Résultat : ça n'avance


  pas beaucoup. 


 –

 Dites, vous n'avez pas vu Kaki ?

 Perdu dans ses pensées, Monsieur Léclair ne répond

 pas. Il rajuste ses lunettes au bout de son museau et

 tend un petit livre à Marietta :

 –

 À ton avis, celui-ci, je le range à P comme Poésie ou

 à C comme Cuisine ?

 –

 Ça dépend… C'est un livre de cuisine ou un re-

cueil de poèmes ?

 –

 C'est un livre de cuisine dont chaque recette est un

 poème. Du coup, j'hésite…

 –

 Ouh là, je sens que ce rangement va vous occuper

 un bon moment, lui répond Marietta, amusée.
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 Tu as raison. Je vais me faire

 une tasse de thé, ça m'aide à ré-

 fléchir. 

 Un livre sous le bras, un


 autre dans la poche et 


 un troisième à la main,


  Monsieur Léclair des- 


cend de l'échelle et s'en

 va d'un pas tranquille


  vers la cuisine. 


 –


  Attendez ! l'in- 



 terpelle Marietta. 



  Kaki, vous l'avez 


 vu ou pas ?



[image: ] Monsieur Léclair hausse les épaules.

 –

 Tu le connais, il doit se cacher quelque part pour

 échapper aux corvées. Personne n'est plus habile que

 lui quand il s'agit d'éviter de se fatiguer.

 Soudain, une ribambelle de petites boules de pous-

sière, dotées de grands yeux curieux et d'une queue

 touffue, sortent de sous un meuble.


 Atchoum !    Marietta éternue et sourit :


 –

 Tiens ! Vous voilà, les gris-gris. Ça vous dit de cher-

cher Kaki avec moi ?

 Les petites créatures clignent des yeux et lui em-

boîtent le pas en sautillant.


 – Kaaaakiiii ?


 À l'étage, Marietta aperçoit une silhouette. Chapeau

 en forme de champignon, pull à col roulé et caisse à

 outils : c'est Célestin, le bricoleur de l'hôtel ! Il sait tout

 réparer. Un volet qui grince ? Une porte qui coince ?

 Un tuyau qui glougloute ? Rien ne lui résiste.

 –

 Dis, tu n'as pas vu Kaki, par hasard ?

 Célestin renfonce son chapeau-champignon sur ses

 yeux et répond :
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 Non. Je m'apprêtais à monter sur le toit, il faut que

 je fixe quelques tuiles. Mieux vaut faire ça par beau

 temps. Et toi ? Où tu vas, avec cette passoire sur la


  tête ?


 –


  Nourrir les buvoglobines. 


 –

 Fais attention avec ces bestioles : elles pincent. Be-


 soin d'aide ?


 –

 C'est gentil, mais c'est à Kaki de m'aider.

 –

 Hmmmm, d'habitude, on le voit pointer son nez

 dès qu'on prononce le mot « gâteau ». S'il ne s'est

 pas montré, c'est qu'il a trouvé une excel-


 lente cachette… 


 Célestin a raison : l'hôtel

 étrange regorge de cachettes.

 Et ce sont d'excel-


 lentes cachettes, 



  pour qui sait 



  se cacher. Et 



  Kaki est très 



  doué pour 


  ça. 



[image: ] Quelques clous coincés entre les dents et son mar-

teau brandi, Célestin passe la tête par la mansarde ou-

 verte. 

 –

 Je monte, à tout à l'heure.

 Marietta poursuit son chemin dans le chalet.



[image: ][image: ] Elle fouille partout : dans le panier à linge, les tiroirs

 du vaisselier, la malle en osier, la remise à outils, le

 placard à balais, le coffre à déguisements, et même les

 grosses chaussures de neige, douillettes et profondes.


 Rien. Aucune trace de Kaki !



 Tant pis, pense Marietta.   Il va bientôt être l'heure de sor-


tir les gâteaux du four.

 –

 Kakiiii ? Allez, sois sympa, montre-toi…
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 Le roi des flemmards

 En entrant dans la cuisine, Marietta se fige. Des

 pots de confiture de mûres vides gisent sur le sol. Les

 portes du garde-manger sont grandes ouvertes, révé-

lant des étagères aussi vides que les pots éparpillés.

 Quel bazar ! Quel désastre ! Qu'est-ce qu'on va mettre

 sur les tartines ?

 Des gouttes sombres forment sur le sol un chemin

 qui disparaît à l'angle du couloir.

 –

 Oh, toi, petit voleur, je te tiens !

  21 



[image: ] Marietta suit les traces de confiture qui aboutissent

 au pied de la grande horloge des saisons. Tout douce-

ment, elle entrouvre le panneau de bois qui cache

 le mécanisme et découvre une boule de poils vio-

lette endormie entre les poids et le balancier, juste sous

 les engrenages. Ses pattes sont pleines de confiture…


 –   Te voilà !   Tu es vraiment le roi des brigands, des


 gourmands et des flemmards !!!

 –

 Hmmmm ? Oh, salut Marietta, dit la petite créa-

ture en ouvrant les yeux.
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